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aux restes de 1'antiquite romaine se melent dans votre pays
les restes d'une antiquite encore plus anclenne et plus myste-
rieuse, P antiquite celtique entouree comme d'une aureole de
tous ses enchantements poetiques. Car la France etait un
pays celtique longtemps avant qu'elle fut devenue une pro-
vince romaine, et encore aujourd'hui des milliers de Francais
parlent une langue celtique. Mais pour trouver des vestiges
de cette antiquite celtique nous n'avons pas besoin d'aller
jusqu'aux mornes bruyeres, aux falaises escarpees, aux mers
brumeuses et orageuses de la Bretagne, nous les retrouvons
dans cette salle meme. Regardez le gui que plusieurs de
vous portent deja a la boutonniere comme embleme de la
Societe qui vient de naitre dans cette ancienne Universite,
mere de tant d'autres Universites, de tant d'autres institutions
savantes et illustres consacrees a la recherche du vrai et du
beau. Or le gui que vous voyez parmi nous etait au temps
jadis la plante la plus sacree de la religion celtique ; les
Druides le coupaient avec une faucille d'or sur un chene
seculaire et adore. Agreez done, Mesdames et Messieurs,
le gui en symbole des recherches que nous voulons pousser
dans toutes les provinces de France arm de recolter les der-
nieres gerbes d'une moisson qui, fletrie par un souffle
d'automne, languit et meurt sous nos yeux. C'est une belle
oeuvre a laquelle nous vous convions, une oeuvre qui, en
rattachant le present de votre grande nation a son passe
recule, peut servir a la fois a 1'histoire et a la gloire de la
France.